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('hnteauhrinml iIbiih un ouvrage qu'on eat 
été assise liés son début sur «les bases soli«les bien A son aise pour citer en chaire, tant il 
par «les hommes sages et prévoyants: pour- justifie son titre et exprime fhlèlement le (Jé- 
sutvons leur oeuvre et l'Alliance Nationale ne nie «lu Christianisme, Chateaubriand fait cette 
cessera de gramlir et «l'offrir sa protection remarque que les patries les plus aimées sur 
bienfaisante.

Notre société a un passé magnifique, elle aLES TOURNEES D'INSPECTION

tournées «l'Inspection «les cercles «le l'Al- 
Natlonale. à part d’être une obligation 

Istrative. offrent à ceux qui les font une 
ente occasion «le constater sur place les 

développe*

la terre, celles «lont la nostalgie pcmlant la pé- 
rlo«le «l'absence est la plus douloureuse, chose 
étrange, ce ne sont pas celles «le climats tem­
pérés et «lont l'enchantement est plus soutenu, 
ce sont celles «lont les comlitions physiques 
sont plus âpres ou plus extraordinaires; som­
mets arliles du Tyrol ou plaines «lesséchées 

L'auteur «lu "fîénie" volt là un

sloppements «le ces cercles, 
ts «lont on a bien, au bureau-chef, une Idée 
t précise par les rapiiorts mensuels, mais 
apparaissent beaucoup plus satisfaisants 

n«l c'est l'oeil exercé d’un membre de l'Kxé- 
f même qui les constate et en «létermlne la

POUR LIRE LE 24 JUIN

La Patrie

Il faut aimer notre pays |>our les raisons
«le l'Arabie.les plus simples et les plus penlues «lans l'in- ... ,

puis, dans CCS tournées, aux séances or- con8clence lle notve coeur: ce sont encore les mirar|p °l,éré >«'' l,le" "°ur 1,n"'m'r s,,v le
globe une répartition plus égale «le la popula- 

Miracle est un bien graivl mot. Peut-
Isées à cette occasion, 11 y a échange «11- 
I entre les membres «lu cercle Isolé et le

Ia patrie, ce n'e ♦. pas tant un 
«le territoire qu’un conquérant heu- ti°n- 

sentant autorisé «lu bureau-chef. 11 s'en- reux aura onferni£ 8ur la carte «lans un éclair être l'illustre Vrivain l'a-t-il prononcé un peu
que des questions, «lont la solution par (je g(m qye le n,jj|eu où s'écoule notre vie vite, «lans son z.êle d'apologiHto. Quoi qu'il en
spomlance aurait pu traîner en longueur entre lp berceau et la tombe. Vous savez la soit, nous ne l'accepterons jamais ce mot quand
ésenter «les occasions «le mésentente pas-

plus «livines. 
morceau

sont mises au c lair en peu «le temps
l'Inspecteur.
est ainsi que, assez récemment, «lans un 
:1e très imiiortant «le la rive su«l, il exls- 

certalne «llvergence à l'endroit «les 
de l'Alliance Nationale, que quelques-uns 
aient trop élevés. Sans «loute, certains 
idus "travaillant'' à la sourdine se ser- 
it «le l'argument très captieux mais 

moins fallacieux «lu tarif exorbitant!1 non
i bon moment arrive, comme inspecteur, 
«le nos plus zélés et avisés membres «le 

Scutif. Une gramle réunion se fait et il y 
sse la parole, commençant par «lire que la 
: activité remarquée «lans ce cercle est gè­
le. SI. ajoute-t-il, si par un malheureux 

s'est accoutumé, à reganler les 
liais et les Américains comme seuls capa- 
l d'ailministrer les Institutions importantes, 
a la preuve aujourd'hui que les Canadlens- 
mçals ne sont pas moins bien «loués pour ces 
liions financières, par le succès obtenu i>ar 
llance Nationale, la plus riche des sociétés 
lilaires, opérant soit aux Ktats-lînis, soit au

Photographie de la superbe automobile qui sera tirée au sort entre les sociétaires 
qui auront fait admettre, cette année un nouveau membre ou plus, dans notre Asso­
ciation. Vous pouvez tous participer au tirage, puisqu'il n y a qu un membre à 
enrôler. Essayez votre chance !

réponse touchante du meunier «le la légen.le il s'agira «l'expliquer notre amour pour la belle
vallée «lu Saint-Laurent, même avec le linceulle terrain ainsi préparé, l'orateur aborde lorsque le grarnl Frédéric veut faire raser sa

maison. 11 ne sait rien trouver de plus dé- «le ses longs hivers.délicate à eu près en ces termes
l’n amour naïf «le la patrie ne va pas nonlong- cisif que de lui dire.

"Mon vieux père y mourut, mon fils y vient plus sans quelque chose de partial et «l'entier.
("est que, hélas! 11 faut bien y premlre gar<l«* 
les plus belles choses ici-bas ont leur rançon. 
De même qu'à manier les dogmes «les religions 
étrangères on s'expose à penlre la virginité 
«le sa foi, ainsi à vouloir trop resserrer les 
liens de sympathie avec des frères «le par delà 
la frontière on s'expose à penlre la virginité 
«le son patriotisme.

L’Alliance Nationale fut regardée
ips comme trop coûteuse, car elle avait 
l»té dès sa fomlation «les taux assez élevés «le naître."
r lui permettre l'accumulation d'une réser- Voilà bien l'embryon «le la patrie. Cette ville 
aujourd'hui les autres sociétés, non seule- sj familière que les ple<ls s'y comlulsent tout 

at adoptent les i* ênies taux, mais sont obli- 8euls alors même que la pensée est absente; 
fc de réclamer les arrérages et sont en train Clîfte niaison dont le marteau est devenu une 
devenir plus dlspemlieuses qu'elle sans of- |angUe habile à dire le nom de celui qui frap-

le sourire affable de tant de flgu es con- 
L'AUiance Nationale «lepuls vingt ans a ac- nues; l'église «lu baptême et «1e la première 
nulé près de deux millions de dollars; elles communion; «lans cette église, quelque part

les Institutions canadlennes-françal- près ,1'un pille,', le banc favori pour les sta- et capricieux, trop à la mode aujourd lmi, qui
détache «lu lieu natal pour s'épremlre des

autant de garanties. I"“ :

Dieu nous garde «le ce dilettantisme sensuel

qui ont la même Importance; elle mérite tions «le la prière; le cimetière où l’on a laissé se
■ notre confiance et notre encouragement." une partie, et par une Illusion qui ne blesse choses lointaines, t'est là un fruit des cl-
utile ,l'ajouter que notre inspecteur fut aucun vivant, on est toujours tenté de dire: villsatlons vieillies. « ne âme de civilisation
applaudi et quaujourd'hui ce cercle est "la meilleure partie" de sa famille.. .Voilà vieillie, c'est celle de ces Athéniens qui «cou-

talent saint Paul dans 1 Aéropage, nonchalants,la patrie.plus florissants.

AEance Nationale
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I** nii'iiton appuyé sur la main, et qui lui di­
saient. dans un demi-bAillement: "Tu revien­
dras noua parler de cela et noua 
Mala, par contre, une âme de civilisation jeune, 
c'etst celle tic Clovis notre bouillant ancêtre qui. 
au récit île la passion, bora tie lui et sentant 
son glaive frémir à aon côté, s'oubliait à pen­
ser tout haut et à dire "Ali! al j'avais été là 
avec mes Francs", disons en langage «l'aujour­
d'hui "avec mes français!"

Elle comptait, au 1er janvier. 24.084 socié- RECOMPENSES OFFERTES PAR LE 
BUREAU EXECUTIF

Art. 2. (1)—$2.00 au proposeur de ch.u|g 
candidat définitivement admis durant ce voi 
cours.

verrons." Parmi toutes les sociétés similaires du Con­
tinent Américain, ses succès financiers sont 

précédent. Les Canadiens de langue fran­
çaise devraient être orgueilleux de ce résul-

PRIX D'HONNEURtat, et faire tout en leur possible pour encou­
rager une telle institution qui fait tant hon­
neur à l’élément auquel nous appartenons.

(2) En outre des $2 00 mentionnés a
paragraphe 1 du présent article, les prix hu 

Rappelons-nous que les Canadiens d'origine vanta seront accordés : 
française ne conservèrent leur influence natlo-

Abbé L. H. Fl U ATR Al LT.
(a) \ tout proposerr de 5 membres .,i 

nalc qu’en imitant l'esprit pratique des natlo- pendant de montre ( f-jb). un loquet ou im 
na'ltés au milieu desquelles ils vivent. Unis- épingle à cravate, (au choix du propose ,, ; 
sons tous nos eflorts pour assurer la perma-

Kév
11 VILETTRE OUVERTE

. , (b) A tout proposeur de 10 membres, uni
( i-dessous. nous reproduisons la lettre de nence de notre nationalité. Le travail et la paire de boutons de manchettes ou une chai J

propagande que la direct!....... lu cercle de Hull bonn econdulte de chaque membre d une de montre en or, ;au choix du proposeurl
adresse aux citoyens de l'endroit: elle devra société constituent une base solide et sont (c) A tout proposeur de 15 membres J 
Intéresser vivement tous ceux qui s'occupent deux moyens de succès 
de recrutement, durant le présent concours.

No

montre en or aux armes de Ja Société.
L'union fraternelle, l'amélioration maté-

PRIX SPECIAL POUR DAMES phirielle et morale par l'éducation, le bon exem­
ple, l'encouragement dans le travail et dans 
le succès, la consolation dans l'adversité et *,res P°urro,|L 8i elles le préfèrent, recevo 
dans la maladie : c'est-à-dire le partage de la comme prix d'honneur, au lieu du prix nie 
coupe bénie de l’amour et de la charité, ^onn* au paragraphe (al une bague en i

aux armes de la Société.

Madame ou Monsieur,

La présente a pour but de porter à votre 
connaissance que notre grande Société Natio­
nale est actuellement en concours, et les offi­
ciers du Cercle Notre-Dame de Hull ont la 
légitime ambition de profiter de cette 
sion pour faire du Cercle Notre-Dame de Hull, 
No. 64, un des plus nombreux et des plus 
populaires de l’Alliance Nationale.

Pour cela, nous avons besoin non seulement 
de tous les membres de notre Cercle, mais de 
tous nos compatriotes catholiques de langue 
française. Pour atteindre ce but, nous vous 
invitons à demander votre admission dans 
notre Cercle.

Les bénéfices que l’Alliance Nationale 
accorde à ses membres sont plus nombreux 
que ceux qui sont offerts par la plupart des 
sociétés similaires, et les garanties sont plus 
grandes :

1. En prenant un certificat de dotation 
avec bénéfices en maladie, vous aurez droit 
à $5.OU par semaine en cas de maladie, pen­
dant 20 semaines par année de calendrier ;

2. En cas d’invalidité, vous cessez de payer 
et vous retirez immédiatement 50% du mon­
tant du certificat dont vous êtes porteur ; la 
balance est payable à vos héritiers lors de 
votre décès.

3. En cas de décès, vos héritiers auront 
droit au montant total du certificat ;

4. Si la Providence veut que vous viviez 
jusqu’à l’âge de 70 ans, vous recevrez ous- 
même os économies sous forme de pension. 
Vous cesserez de payer des contribgutions et 
vous recevrez une pension annuelle égale à 
un dixième du montant de votre certificat ;

5. Au cas oïl vous vous trouveriez dans 
l’impossibilité de pouvoir continuer à payer 
vos contributions après 10 ans de sociétariat, 
vous avez le privilège de réclamer un certificat

(d) Les Dames qui feront admettre 5 nifiiflRév.
Raou 
F. L 
A Pi 
V. Pn’est-ce pas là la quintescence du patriotisme, 

la plus haute manifestation du civisme natio­
nal.

PRIX DE CERCLE
Art. 3.—(al Un drapeau eu sole aux him 

de la Société sur lequel le nom du cercle 
inscrit en lettres d’or, à tout cercle qui 
fait admettre 25 membres.

(b) Un collier de Président aux cercles <|ii; 
auront fait admettre 15 membres.

Art. 4.—Pour avoir droit aux prix 
tionnés dans ce décret, il faut que les nou­
veaux membres admis ac«iulttent deux 
tributions, de la manière et au temps pres­
crite par les statuts de la Société.

CONDITIONS DIVERSES

K. C
F RiL’attachement à nos institutions a des 

résultats précieux. Notre devoir est d entourer 
no sinstitutions de tout ce qui peut contribuer 
à leur stabilité, et nous pourrons braver de 
plus rudes tempêtes que par le passé, si nous 
savons conserver la perfection de nos institu­
tions. Ayons un ardent amour pour les véri­
tables Intérêts de la patrie. Les peuples fiers 
de leur passé et forts de leur patriotisme sont 
ceu xqui lesteront debout. Soyons unis tous 
ensemble dans une même pensée et dans une 
même idée.

Kd.
L G
I M
J. E
I L
Mile

A. .1
Emit 
.1 P. 
.1 R
L >

Art. >.—Les fondateurs de cercle ou d# 
vous convaincre que vous devriez aider le bureau de perception, ne tombent pas sous 
mouvement que les officiers de notre Cercle Reflet du présent arrêté, non plus que l< 
viennent d'entreprendre, veuillez vous adres- membres agrégés par lettre de sortie, 
ser au Secrétaire-Archiviste, M. Hormisdas 
Pitre, 25 rue Maisonneuve, Hull, ou au Tré- rémunéivs par la Société ne pourront prendre 
sorier, M. J. H. Bélanger, 119 rue Principale, part au concours. Les cercles et les bureaux 
Hull, ou à moi-même, et soyez assuré que de perception qui bénéficieront de leur aide 
nous nous ferons un plaisir de vous donner seront, par le fait, hors concours, ainsi que 
toutes les explications et de vous fournir tous leurs membres, pour tous les 
les renseignements que vous seriez désireux lires qu'ils recruteront et feront admet tri

tendant cette pàriode.

Si ces quelques réflexions ont pour effet de .1. H 
(ieo. 
Dr. « 
Phil 
Hell 
R. <;

Art. 6.—Les organisateurs ou recruteurs

1) :

K. !
A I
I E 
XV. 1
lien

H. v 
Ale* 
Kust

nouveaux nn-m-

d'avoir sur notre Association.
J'ai l’honneur d’être,

Votre tout dévoué,
:o:

NOUVEAU BUREAU DE PERCEPTION
I). A. R EN Y,

H. P. Lussier No 312. Institué le 2 mal DM 
Etabli à Sutton, comté de Brome. Organisé 
par M. J. N Lussier et installé par M. (’harlo 
Duquette, inspecteur en chef.

Comité «le Surveillance: M. Nap. Maynui! 
Président et M. A. W. Bêlair et Ant. Pau-

„ .... ... . delta. Percepteur, M. J. N. Lussier et Mê
acquitté.,Voilà un avantage qui vaut la peine l„, 1er juillet au .1(1 «-i.teml.re llflil Inclusl- ,lorln PXam|„at„ul, ,)r Bmile K Lebrun
d être pris en considération. vement. _______________

En garantie du paiement de ses bénéfices, 
l’Alliance Nationale offre au public, à l’heure 
qu'il est, un capital de $1,842,1*17.85, réparti 
comme suit :
Caisse de Dotation (assurance-

Présidcnt. A. 1
A If.

Troisième I E
CONCOURS DK RECRUTEMENT ('lis

Rén«le l'année HMîl
.1. y
.1,
uim
L. .

ENCYCLOPEDIE D.ARRETE DU BUREAU EXECUTIF
Isid
Moi 
Onu 
E. 1

Les palmiers cocotiers vivent «le 600 à 7(H),11 est Institué un concours de recrutement
qui commencera le 1er juillet et se terminera

vie) au 1er avril 1913------$1,471,124.40 le 30 septembre 1913.
Caisse des Malades, au 1er A.Le courrier du Pa|>e consiste en 1,000 lettres 

par jour, au moins.DROITS D’ENTREE

Art. 1.—Les droits d’entrée durant ce con- 
24,195.76 cours sont ceux fixés par les statuts, art. 176.

--------------------- Le droit d’inscription à la caisse centrale Cal., a récolté dans son champ un concombre
$1,842,917.85 ,|e8 malades (art. 177) est supprimé.

janvier 1913...............................
Caisse Générale, au 1er jan­

vier 1913...................................

347,597.69
Dlr:

La saison «lernière, un jardinier de SawP II U. .

Total pesant 3% lbs.
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PROPOSEJRS CERCLES No Nombre!
.1. H. Martin. CI. Lambert Closse. . . . 348
W. Perron. CI. Cloutier............................
.1. A. (ïullbault. Cl. île Trary.............
J. K. Leblanc. Cl. Lanaudière.............
Antonio H. Gauvln. Cl. Pothier.............  :$7!i
Delle V. D. Ponton, ci. Madeleine de 

Verchères

1
352 1
360 I 
363 1

%* I

.‘ISO I

SILENCE

l<e silence de l'envieux est un assez bel élu- 

T ERE NC K.
A. Péruss 

Cl. St-Marc
F. L. Denirre, MO K 
Cl. St-Husèbe No 114.

Kaoul Shoonrr, Tréi 
Cl. Pierrcvillc No N)

Rév. P. <>. I.aet»on<le 
Vi< loriaville No. 191 RP.

No Nombre
73 1
S2 I 
82 1 
06 1 
96 1
96 1

..99 1

101 1 
108 1 
108 1 
108 1 
109 1
114 1

... 114 1
114 i Le triste hiver, saison de mort, est le temps 
124 1 du sommeil ou plutôt de la torpeur de la na-

1 ture; les insectes sans vie, les reptiles sans
1 mouvement, les végétaux sans verdure et 
1 sans accroissement, tous les habitants de l'air 
1 détruits ou relégués, ceux des eaux renfermés 

133 1 dans des prisons de glace, et la plupart des an!*
1 maux terrestres confinés dans les cavernes, les 
1 antres et les terriers, tout nous présente les 

147 1 images de la langueur et de la dépopulation.
149 1 Mais le retour des oiseaux au printemps est le
158 1 premier signal et la douce annonce du réveil

1 de la nature vivante, et les feuillages renais- 
1 sauts, et les bocages revêtus de leur nouvelle 
1 parure sembleraient moins frais et moins tou- 

173 1 chants sans les nouveaux hôtes qui viennent
177 i les animer.

CERCLESPIOPOSEURS
M. J. A. Doré. Cl. Charlemagne.............

. K. Le boeuf, Cl.St-Casimlr.............
Ovllda Brousseau, Cl. 8t-Caslmlr------
Ignace Moisan. Cl. St-Raymoml.............
Tancrède Déry, Cl. St-Raymoml.............
J. B. (iendron, Cl. Ste-Marie. Beauce.

J F. Pépin, Cl. Ste-Marie, Beauce------

1 Nap. Drouin. Cl. de la Beauce
‘ .ios. Rondeau. Cl. Champlain------

r J. K. Rondeau. Cl. Champlain 
’’ Dr P. H. Bédard. Cl. Champlain..
* J. E. Côté, Cl. Lévis............................

F. Decelles. Cl St-Eusèbe..................
' Avila (lauthter. Cl. St-Eusèbe. .. .
° E. Paradis. Cl. St-Eusèbe..................
’ ,1. A. Ross. Cl. Trifluvlen

N. Massicotte. Cl. St-Edouard...

2 P. l^arose. Cl. Oiler.................................
L. Austin. ('1. St-Edouard..................
L. A. Ijamarre, Cl. St-Edouard....
H. Huot. Cl. St-Eugène............................
.1. (Josselin, Cl. St-Eugène.....................

' F. Bergeron. Cl. 8t-Flavlen....................... 141
o .1. E. Chartrey. Cl. Ste-Thècle..

.1. Chéron, Cl. St-Jean-Baptlste
O. P. Hurteau. Cl. Leclerc. ..
Mile S. Lamoureux. Cl. Leclerc.............  158
P. Ayotte, Cl. St-Paul de Q'-Mère------  165
,1. L. I^avoie. Cl. St-Pascal........................ 169

., Job. Dépatie. Cl. Contant....
ô il. Payette. Cl. Papineau------

2 J. Legendre, Cl. St-Alphonse 
!*, N. Paradis. Cl. St-Alphonse.
T, J. Fortier, Cl. St-Alphonse. .

2 P. E. Auger, Cl. Vtetorlavllle
.1. A. Lacharité. Cl Victoriavllle------  191
Raoul (ioulet. Cl. Victoriavllle. .

2 J. E. Piché. Cl. Victoriavllle....
2 A. Ci a gnon. Cl. Victoriavllle------
2 J. O. Duquette. Cl. LaSalle.............
2 Hector Piché. Cl. St-Baslle.............
2 P. Langlois. Cl. St-Joseph d'EIy.
2 T. Colette. Cl. Lafontaine..................

.1. H. Valois. Cl. Cad leux..................
C. A. Rousseau. Cl .Imm.-Conception 224 

Mile L. Bourbonnais. Cl. Fabre
Joe. Couture. Cl. St-Edmond------
.1. O. Hudon. Cl. Richmond..
Lucien Bourgeois. Cl. Evangéline... 259 I Les voitures furent introduites pour la pre-

270 1 ni 1ère fois en Angleterre en 1380.
273 1 * * •
289 1 II s'envole chaque jour du Telegraph Central

1 Office de Londres une moyenne de 160,000 dé- 
1 pêches.

TABLEAU D'HONNEUR Les ruisseaux babillent beaucoup parce qu'ils 
manquent de profondeur; les grands fleuves 

sont silencieux.Noms des officiers et membres de cercles 
I ,vmt le travail de recrutement a été efficace 
I Jurant le mois d'avril 1913.

GUIZOT.

Souvent on se repent d'avoir parlé, rarement 
de s'être tu. PLUTARQUE.No NombreCERCLESPROPOSEURS

Rév. P. O Lassonde, Cl. Victoriavllle 191
Se taire et laisser comprendre son silence, 

c'est l'éloquence des situations difficiles.

LAMARTINE.

Raoult Shooner. Cl. Pierreville 
F. L. Deniers, Cl. St-Eusèbe....
A. Pérusse. Cl. St-Marc..................
V. Perron. Cl. Cadillac..................
Jos. lAiyer, Cl. St-Eusèbe.............
K. Clermont, Cl. St-Eusèbe...
F Roy, Cl. St-Eusèbe.......................
Ed. Marchand. Cl. St-Eusèbe..
L G. Jourdain, (M. Trifluvlen..
I. M. E. Larichelière, Cl. Bruchési.... 135

.1. E. Ijabrosse, Cl. Béland.......................

.1. Ii. Amleman, Cl. Contant..................
Mile A. Provencher-Tascliereau, Cl.

Plessisville...................................................
A. Jubinville. Cl. Papineau.......................
Eudore Frigon, Cl. St-Prosper.............  183
.1. P. Leclair, Cl. ('adieux 
.1. Boucher, Cl. Laflèche
L. N. Bourque, Cl Evangéline.............  259
.1. E. Gauthier. Cl. Fénélon.................. 351
(ieo. Asselin, Cl. Ilochelaga.......................
Dr. O. Lavlolette. Cl. Maisonneuve------
Philippe Canuel, CI. N.-D. de Hull.. 
Alcide Dugal, Cl. St-Eusèbe..................
B. Groulx, Cl. Garneau..................................
I) Morin, Cl. St-I*ambert.......................
K. St-Onge, Cl. Verdun.............................
A Lefrançois, Cl. Frontenac..................
I E. I aconite, Cl. Contant.......................
W. Paineau, Cl. St-Jean de la Croix. .
Henri Bisson. Cl Victoriavllle.............
Joseph Caron. Cl. Gravel.............................
H. A. Larochelle, Cl. Laflèche.............
Alex. Hébert. Cl. Ste-Eulalie..................
Kustache Paré, Cl. Mercier.......................
A. Bonin, Cl. de la Vérendrye.............
Alf. Barette, B.P. Cl. St-Urbain.............
.1 Brien-Des rochers, Cl. 8acré-(’o?ur.
('lis Desmarais. Cl. Sacré-Coeur...............
Rémi Brais. Cl. Sacré-Coeur..................
J. W. Nolet. Cl. St-Pierre.......................
J. B. Bur°au, Cl. St-H?nri.......................
Orner Dumas, Cl. St-Henri.......................
I, . A. Lavallée, Cl. St-Jacques.............
|i. P. Mar lean. Cl. St-Jérôme.............
Isidore Lauzon. Cl. St-Jérôme..................
Moïse Houle, Cl. St-Valier.......................
Orner Bigaouette. Cl. Laval.......................
K. P. Bédard. Cl. Larocque.......................
A. Lefrançois, Cl. I^arocque..................
.lames Lawler, Cl. Ilochelaga..................
l'irlc Deslières, Cl. Jeanne d'Arc------
Jos. Bourgouin, Cl. N.-D. «le Hull------
H. Alf. Reny, Cl. N.-D. de Hull.............

80
114
302
337
114

LE PRINTEMPS114
114
114
124

.. 126 

.. 127
. . 127
.. 127

159
173

175
177 133

212
330

29
6

64
114

BUFFON.

186
186 1 
186 1 ENCYCLOPEDIE
191

191 1 Les premiers mouchoirs ont été manufaetn-
191 1 rés en 1743 à Paisley.
191 1
197 1

1

* * *
Le monument de Shakespeare, à Londres, cofi- 

1 ter» un million.... 199
201 1 
206 1 Le Français, père de 7 enfants, i st exempt de 

1 presque tous les impôts.2126 1
16 1 

6 1 
8 1 

12 1 
12 1
13 i B. Godbout, CI. Colomb..
15 1 C. Gagnon. Cl. Lgcadle------
15 i Nap. Brouillet. Cl. Gratton
20 1 Joseph Lefebvre. Cl. Dufournel.............  305
21 1 Ern. Laberge, Cl. Dufournel..................... 305

Il y a près de Chicago une plantation de 
1 choux couvrant 190 acres.

229 1
248
250 1

308 1
308 1 I^e "Herald" de Boston, émet le projet d'une
308 1 exposition universelle qui serait tenue à Bus
320 1 ton en 1920 pour célébrer le trois centième an

1 ni versai re de l'établissement de la Nouvelle-An- 
338 1 gleterre.

1 G. Naud, Cl. St-Marc....................
1 Jos. Arcand, Cl. St-Marc....
1 Henri Douville, Cl. St-Marc..
1 Alex. Charette, Cl. Duquette 
1 Philémon Giroux. Cl. Montmorency.. 326

25
25
29
53
64
64 1 G. Gingras, Cl. La Tuque

-

'
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l/ALMAN'l'E N ATION U,K, CERCLE 

l’OTHIER Xo :«7».
«-® Président remercia ensuite les personnes l’usage reçu, vous n’étiez le premier à -;i: 

présentes, et l'on se sépara, emportant avec les femmes ; vous verrez aussi que cette i 
soi un agréable souvenir de cette charmante tume est universelle, commune à tous et , 
soirée. proque aux grands et aux petits, aux 

et aux pauvres, à la vieillesse et au Jeune]
Cet échange d’égards et de civilités 

parait particulier à notre pays, ce salu 
futile en apparence et si peu réfléchi, expr 
cependant une des pens.es les plus profui, 
un des plus nobles sentiments qui puis# 
animer un peuple. Les grandes penses t 
lient du coeur, dit Vauenargues, et que di 
coeur ? les hommes sont tous frères et ! 
égaux. Voilà la pensée qui engage le Cana; 
à saluer son compatriote et l'étranger, 
connu et l’ami, à ôter son chapeau lors 
passe le riche ou l’indigent. Il fait ce qu? 
coeur lui dit, ce que son âme lui inspire.

Cet usage indique aussi la persuasion

Mardi, le 27 mal, dans le sous-sol de l’église 
fil-Jacques, n Manvllle, R.I., le cercle Pothier 
a donné un parti de whist qui a remporté un 
véritable succès.

L’assistance était nombreuse. Parmi les

:o:
UNE VISITE INTERESSANTE

Lors d'une récente visite faite par le nouveau 
person nos présentes on remarquait la plupart président do la République Française a l'Hft 
dos notables canadions-fraiiçais de Mantille, pitul Saint-Antoine de Paris, le docteur Lucien 
M. (,. II. \ alllancourt, Organisateur do 1 Al- Jucquet on a profité pour renseigner le PrésI- 
liance Nationale, représentait le Conseil dent sur les ravages que cause l'alcool.
Viénéral dans cette circonstance. Voici ce que ce vaillant champion île la tem-

En ouvrant la séance, M. Ant. H. Guuvin, pérance a brièvement exposé:
“Permettez-moi, M. le Président, de vous ré-l.ésident du Cercle, souhaita la bienvenue à 

eux qui avaient bien voulu se rendre à l’invi- sumer en quelques chiffres, un travail de illu­
tation de ce cercle, et lut une adresse d'excuse 8,eur8 uiois, fait en collaboration avec mon as­

sistant. le docteur Lebar.te M. J. H. A. Savard, Gérant du Journal “La 
l.ibune", de Woonsocket, et Représentant 
provincial du Président Général pour l'Etat 
du Khode-Island.

“Du 1er mal 1912 au 1er février 1913, nous 
avons Interrogé SUS malades sur leur consom- l'#*allt# entre toua les hommes, c’est une p 
mation de vin. d'alcool, et sur le nombre de testation de chaque instant, de tout un peui

contre ces distinctions sociales qui s'étalleurs enfants morts ou vivants.
“Voici les tristes résultats de notre enquête: 8ent au hasard, qui attribuent aveuglénu 
"III malades à consommation alcoolique mo- aux 11,18 la fortune et la considération,! 

dérée ont perdu 66 enfants, soit 18%;
"80 malades à consommation alcoolique for- de l’égalité est commune à tous les canadii 

te ont perdu 73 enfants, soit 20%.
“117 malades, à consommation alcoolique personne, en quelque position qu elle se tu

placée...

Avant de commencer la partie de whist, les 
invités ont eu le plaisir d’entendre de jolis 
morceaux de piano exécutés par M Emile 
Prunelle, et de jolis morceaux de violon et de 
piano exécutés par MM. Gérald et Emile Pru­
nelle.

autres le mépris et la misère ; et cette

aussi bien que l'estime qu'ils ont pour to

Pendant le décompte des points, le Présl- très forte ont perdu 220 enfants, soit 61%. 
dent, M. Gauvin, Invita M. Félix A. Toupin, Cela fut «lit «l’une voix bien timbrée, nette, 
bachelier en droit, et Secrétaire-Trésorier du grave, dans un silence Impressionnant...
Cercle Pothier, à adresser la parole. M. Tou­
pin se rendit de bonne grâce à l’invitation du fants nés «le ces 308 mala<les, 859 sont morts, haute philosophie. 
Président, et dans un discours intéressant, il dont 207 en bas âge. Ce sont là, surtout «lans

Cette habitude de saluer tout le mo
indistinctement a encore sa source dans 

Au total, conclut le I)r Jacquet, sur 688 en- sentiment religieux et appartient à 1a P
L’homme est sur ch

terre celui de tous les êtres qui se rapproche 
fil voir les nombreux avantages qu’offre 11,8 circonstances actuelles, «les chiffres «lou- piU8 de |a divinité. Il a été créé à son irai

loureux et terrifiants, et je regrette proton- 
«léinent, M. le Présblent, «l'avoir à vous les

INationale à nos compatriotes. et son âme est le souffle de Dieu. SI sa nati 
est tellement élevée, si la meilleure partit- 
lui-même a une origine aussi sublime, 
mérite-t-il pas tous les égards ? n'est-il j 
digne de tous les respects ? et honorer H 
inanité, honorer l’homme, n’est-ce pas rcn. 
hommage à son créateur ? En effet l’esp 
de Dieu est partout vivant dans l’humaim 
chez le bon et le méchant, chez le grand et 
petit, chez l'enfant nouvellement mis sur 
terre, chez le vieillard prêt à remonter \«

Après le discouis de M. Toupin, nous avons 
eu le plaisir d'entendre de jolies chansons par 
Mademoiselle Hélène Pothier, et M. Aram 
Morency cueillit de chaleureux applaudisse­
ments au cours de ses déclamations si bien 
rendues.

faire connaître."
M. Poincaré, Immobile, un peu pâle, la pau­

pière animée «le légers battements, avait écou­
té avec la plus grande attention:

"Docteur, il faut «lire la vérité, répondit-tl 
gravement.

t

t

Aussitôt après la distribution des prix^M.
G. II. Vuillaneourt, qui représentait le Bureau
Exécutif pour cette circonstance, fut présenté 'Ie recueillir ces chiffres, et de les faire 
à l'assemblée par M. le Président. M. Vail- na*tre au pays."

Puis, escorté .lu diet ,1e service, M. Poln- 80,1 auteur- ,hez la femme qui, plus souve
que nous, pense à Dieu, et s’élève davantui

Et se tournant vers son cortège:
"Je prie MM. les Représentants «le la presse

eon-

lancourt, qui travaille à l'organisation de
l'Alliance Nationale dans l’état du Rhode ca,# Parcourut le reste de la salle."

Ajoutons que le savant docteur Jacquet a ve,s lui e“ I'ail0ra,lt avec plus de ferveur 
d'autant plus de mérite dans sa lutte contre 8emble donc que tous les hommes, quels qu 
l'intempérance, que son père et son frère sont s°iell«, ont droit ù notre respect, 
les distillateurs.

d

Island depuis six mois, est très avantageuse­
ment connu dans cet Etat. Aussi fut-il eha- b
leureusement accueilli. Il profita de la cir­
constance pour féliciter les officiers et les ' 

membres du cercle sur le succès remporté * Kxtrait «le la "Quinzaine Thérapeutique").
GUILLAUME LEVESQUE.

I»

dans l’organisation de cette démonstration. 11 
les invita à répéter de temps à autre 
démonstration sous le patronage «le l'Alliance 
Nationale, afin de mieux faire connaître la 
Société. Il conseilla aux officiers et aux mem-

Guillaume Lévesque, avocat. Fut condam 
à mort pour avoir pris part au mouvemt- 
insurrectionncl de 1838, mais il fut gracié 
cause de ton jeune âge (il avait alors 19

tl
DE 1/II Alt Tl URE l)K SALUER LES 

PASSANTS ti
--------- Il passa en France où il fut quelque tem

Comme les autres peuples, le Canadien se en,ployé aa ministère des affaires étrangerbres de persévérer dans l’activité qu’ils ont 
déployée pour le succès de la Société depuis peint dans ses manières. Entre autres, l’habl- puiH rev,nt au lja>8 et fut nommé traduete
l’organisation de leur cercle. Il remercia le tude de saluer les passants, si fidèlement ,ran<.'ai8 à l'assemblée législative. Il a lais
Président du cercle des bonnes paroles qu'il observée dans
avait bien voulu lui adresser et dit que depuis étrangers au seuil même de notre pays. Par- à l âKt* (,e 36 an8-
ju’il travaillait dans l'état du Khode-Island, courez le Cana«la français «l'un bout à l’autre,

«I s’était efforcé non seulement de faire con- qui que vous soyez. Il vous semblera que tous
naître l'Alliance Xatinoale, mais qu'il avait vous connaissent ; uniformément chaque per-
atissi travaillé h gagner l’estime des

te
frappe les P,U81el,r8 écrits. Il est mort à Québec en ISinos campagnes.

«Il
«If:o:

ENCYCLOPEDIE vl
Pour la première fols depuis l'invention «Pcompa- sonne que vous rencontrez ôtera son chapeau

en signe de respect et d’amitié, et vous aper- téléphone on a posé un appareil téléphonai 
se léjouit «lu succès qu’il a remporté et exprl- cevrez sur la figure de l’inconnu et du voya- à ,a National Whaling Bank de New Londo 
me I espoir que le cercle Pothier, sous l’habile geur qui passe près de vous l’expression de la Uonn. Le millionnaire Sébastien Laurenci*. qi 
diiection de ses officiers, sera avant long- bienveillance. Vous serez vous.mêmes forcé, avait été président de cette banque depuis I 
ternis, l’égal des beaux cercles de l’Alliance après quelque temps, de convenir que vous an8« est mort ces jours derniers. Il n’avait j 
Nationale établis à Woonsocket, Central Falls passeriez pour un homme mal élevé, si vous mais voulu se servir du téléphone ni le fail

n’en fassiez autant et si, conformément à P08t,,’ à la banque.

triotes de langue française dans cet Etat. Il
à
le

no
et Pawtucket.
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NOS Oros chagrins et nos petites

MISERES
son* (|U0i la vie devient monotone, prewivo les crimes dont notre pauvre humanité a souillé 
Im-npiiortable. Nous sommes ainsi faits.

I.a loi des contrastes nous domine en tout.
ses annales depuis cette époque reculée. 

Dés la deuxième génération. nous voyons
l'n bonheur suivi, persistant, nous ennui1 à Caïn 

l.i longue. consommer par un meurtre, sa propre «lé- 
rhéanpe; et la série des méfaits, des bévues.

l'ela nous fait l'effet d'un été île sécheresse, des Inconséi.....nces de tons genres, causes lire-
d'une mer sans rides, d'un tableau sans ombres, mléres d'une Infinité de vicissitudes, de tour- 

A force de contempler le firmament unifor ments, de calamités, s'est continuée sans inter- 
"’émeut doré par un soleil toujours resplendis- ruptlon jusqu'à nos jours, 
saut, on se surprend à désirer l'instant où

("est une croyance très répamlue que notre 
planète est un lieu «le peines et «le tourments, 
aux sentiers raboteux, bonlés de ronces et «l'é- 
plnes.

Après plusieurs années d'expérience, je suis 
forcé «Vailmettre que cette opinion a «lu vrai. 
Mais il faut avouer aussi que les innombrables 
souffrances «le notre pauvre Immunité sont, 
dans quatre-vingt «lix-neuf cas sur cent, l'oeu­
vre «le ceux «pii s'en plaignent.

La raison «le cette apparente contradiction, 
c'est que nous n'envisageons jamais «lu même 
point «le vue nos chagrins et ceux «lu prochain.

("est l'éternelle histoire de la poutre «lans 
l'oeil.

Il n'en est pas un seul d'entre nous qui. «lès 
sa plus ternire et innocente jeunesse, ne se soit 
exposé au châtiment paternel, en cédant à l'at­
trait «lu fruit défendu, 
d'une vaine curiosité.

Nos tribulations enfantines sont le proilnit 
«le nos imperfections naissantes, comme plus 
tar«l nos tourments les plus poignants 
nent «le nos défauts invétérés.

"Quand II vous arrivera quelque graml mal­
heur. «lit le Sage, examinez-vous bien, et 
verrez qu'il y aura toujours un peu «le votr«»

l e-uge viendra réveiller la nature assoupie.
I.e calme plat indéfiniment prolongé 

fatigue au lieu «le nous reposer; tandis 
l’agitation, lu tempête même nous séduit quel- 
«putois et nous «lélasse.

oil à l'entrainement

Et. chez nous, ces penchants se manifestent 
non seulement «lans ce <|ui se rapporte il 
d*e matériel, mais aussi et surtout «lans ce «p.» 
•touche au sentiment et à l'intelligence.

Ceci est-il un «iéfniit «le notre nature?Aussi clairvoyants pour les fautes d'autrui 
qu'aveugles sur nos propres faiblesses.
«lécouvrons facilement le pourquoi «le ses molli- 
«1res afflictions, taiiilis que nous n'a percevons «l'ai «Ht. en commençant, que nos misères, 
jamais la vraie cause «le 110s plus grosses misé- petites et grosses, nos afflictions, même nos

mulheurs, sont presque Invariablement le fruit

.le ne me prononce pas. Je constate.

Mais nous sommes fort peu enelins à m 
blâmer nous-mêmes.

Avant d'en arriver là, nous préférons is 
en prendre au voisin, aux circonstances, au 
«lestin, à la chance malheureuse.

Invariablement, notr ewdsin nous paraît être* *1° nos propres oeuvres, 
l'artisan «le son propre malheur. Quant ù 
mêmes, oh! c'est bien différent!

•le le prouve par un exemple bien connu. 
Nous nous lequel remonte cepemlunt à une telle antiquité 

rangeons tout naturellement au nombre «les q«ie le me crois autorisé à ailopter. en le citatr 
exceptions malheureuses, parmi les victimes la forme légcmlalre.
Innocentes «le circonstances spéciales, dues à
linéiques excentricités «lu sort, ou à la perver- ils faisaient ensemble un excellent 
slté «le nos semblables.

Kn revanche, et par une singulière contra­
il était une fols un homme et une femme: 'Action, nous ne manquons jamais «!«• nous

ménage “ttrlbuer le mérite «les incidents heureux «pii 
nous arrivent.(ceci n'est pas un conte).

Un avalent pour domicile un lieu «le délices.Aussi nous trouvons-nous exceptionnellement 
malheureux, chacun «le son côté.

Les souffrances «le ceux «pii nous entourent, des qualités multiples <iui font le bonhei.- «| une !.«' bien, nous le faisons; le mal. c'est la 
et «lont nous entendons journellement le récit femme 
lamentable, ne paraissent «pie de légères épreu­
ves en comparaison «les nôtres; et nous serions 
enchantés, au premier abord, «l'en faire 
change.

La Fontaine l'a «lit:
L'époux était beau, teiulre. générmv, doué

Fortune;
On a toujours raison, le Destin toujours tort.L’Cpcuse réunissait aux grâces «le 

los plus précieux «Ions «lu coeur et «le l'esprit.
Chez eux, les félicités conjugale< promet­

taient de se prolonger éternellement.
Le Créateur avait mis ù leur disposition tou­

tes les richesses «le la nature, tous les trésors 
de sa providence; mais à une comlition uni- 1<*8 succès, «le toutes

SOU -il‘\F

lé- “Aide-toi, le ciel t ablera", «lit un vieux pro­
verbe.

Rt ce vieux provm he a raison.Pourtant, si ce trafic «les misères humaines 
était réalisable, je suis persuadé qu’aucun <!«• 
nous n’oserait se risquer à l'accomplir «léflnl- 
tl ventent.

Le travail est la condition première «le tons
les satisfactions Int

malttes.que;
J'Imagine une exposition universelle 

nouveau genre, oit l'on pourrait étal«»r 
misères Intimes, avec faculté «le les échanger 
contre celles «lu prochain.

I.e genre humain, j'en suis certain.

«l'un Il fallait s'abstenir «le goûter «lu fruit «l'un 
certain arbre.

Dieu nous l'a imitosé comme expiation «le la 
faute originelle; mais II nous a «limité, en 

Malheureusement, l'épouse eut un moment temps, l'Intelligence pour l'utiliser.
Il faut que, sur cette mer orageuse «le la vie,

dralt en foule à cette foire aux malheurs. Mais, I,<' fruit défendu, à l'Instigation l.t dé:t ou r,,a< U11 contribue pour sa part journalière à 
après avoir visité l'étalage en détail, en avoir tentateur, passa «les mains «le l'épouse cou ,a ,,|anoeuvre. s'il veut participer aux immu-

pulde à celles «le l'époux trop créilule, ou trop n*^8 <1° l'équipage, 
goivinand.

d•* emicslté, l'époux un instant «le fa'bh»s«» ren-

examiné, palpé, soupesé avec soin les
Personne ne se soustrait Impunément à cette 

1k; Impérieuse «lu travail quothlien.
"Dieu seul et

breux échantillons. Il n'est pas un seul parmi 
nous qui ne s'estimât heureux «le reprendre 
panier «le petites misères, dont le poi.ls, après non,me' A,,am' ,e premier des maris cré,Iules, 
comparaison, lui paraître allégé «le moitié, Evp* la Première «les femmes curieuses.

Des malins prétemlent qu'à cet égar«l la suc­
cession «le notre mère commune n’est 
éteinte, et que la crédulité naïve «le notre pre­
mier père s«‘ perpétue chez ses «lescemlants. 

Mais là n'est pas la question.

Vous avez reconnu, sans que je
ses anges, «lit un pbüosiqdm.

«mt le droit «l'être spectateurs."
et «lont, faute «le mieux, îl finirait par 
tltuer une manière «le petit bonheur.

se cons- FAi. MARCHAND.

Car II en est un peu «le nos vicissitudes quo­
tidienne* comme «le nos habitudes journaliè­
res; elles deviennent, chez nous, une seconde

UN OBSERVATEUR SAGACE

Je suis loin «le vouloir continuer ici un débatnature; nous leur accordons, sans nous l'a-
rouer, un peu «le cet attachement que l'au- 80,,tenu depuls-des siècles, et «lont la solution. —Guenilles, bouteilles à vendre, psalmodiait 
teur ressent pour son oeuvre; nous les euP.I- 8* e^e arr*ve janîa*Bi tournera—que les femmes «le sa voix nasillai «le, un chiffonnier qui par­
ions avec soin; nous les tenons pour a'n.d en 8ülent persuadés-—à la confusion de leurs courait les ruelles en jetant un coup d'oeil fur- 
dire sous cloche. Files sont en un mot l’objet détracteurs, 
de nos constantes sollicitudes; et lorsque,
une cause qui ne dépend jamais «le nous, odes «le prouver «tue. dès son origine. I«> genre Un curieux qui se trouvait sur son ehcmln 
viennent à disparaître, nous en éprouvons quel- humain a été l'artisan «le ses propres infortu- eut l’idée de lui poser cette question- 
<;i:e chose qui ressemble a «le l’ennui. «es. L’exemple que je viens le citer n'admet

tif dans chaque cour, voir si on ne l'uppellerult
L important pour moi. «lans le moment, c'est Pa8-

—Pourquoi associez-vous toujours ensemble 
ces mots “bouteilles et guenilles?Nous tenons Instinctivement à les conserver, l,aR «lp contradiction, 

à les exhiber même à la vue «lu publie pour Mais cette faute commune au premier homme 
le plaisir bien innocent «le nous faire plaindre et à la première femme a-t-elle au moins servi 
un peu et «le nous plaindre beaucoup.

Il nous faut un petit chagrin mignon

Et le chiffonnier de faire cette réponse Inat­
tendue:d’enseignement salutaire à leur postérité?

«lue Au contraire, elle n'a été que le signal, le —Parce que, d'ordinaire, là où II y u des Imu- 
nous puissions choyer comme un enfant gâté, point de départ de toutes les erreurs, «le tous teilles, il y a «les guenilles!

§ 
I
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CONSEIL GENERAL
ETAT FINANCIER
xi :m> avril iiii»

niMinl.KAM'KS les chaises pour s'asseoir ; une table
pour manger ; une écrltoire pour écrire

MGR J. A. ARCHAMBEAULT
Le Bureau Kxérutif, à son assemblée du

Jamais aucun homme sensé ne s’avisera de
dite que cette maison, avec tous ses meubles,

:i juin courant, a a.......Hé à l'unanimité la sest et al.,.angée iTelle-niênie. I.'or.lre, la
résolution suivante :

I,'Kxécutif et les membres de l'Alliance 
.Nationale ont été profondément affectés du 
décès de Sa Grandeur Monseigneur J. A.

Caisse de Dotation 
Recettes
-Intérêtsfb7t.au. .

pioportion, la symétrie, le dessein manifeste 
de tout l'ouvrage, ne permet point de l'attri­
buer il une cause aveugle, telle que le hasard. 

Kn voilà assez pour notre conclusion : 
Arehambeault. premier évêque du diocèse de pOUVrage du monde a cent fois plus d'art, 
Juliette, qui mit, durant une brillante car- ,l'ordre, de sagesse, de proportion et de symé- 
rlère. au service du Clergé Canadien, des quali-

Cuiitrihulio 
H.ildim an

iiK.f2J.at',. il 
Tl mats l'.MT

J. .23,721.3»
1.471.I24.4U

$1,494,846.79

Déboursés
trie, que tous les ouvrages les plus indus- Bénéficiaires de membres décédé*... $.. .14,5UUh
trleex fies hommes, ("est donc s'aveugler par !£'«'&j; jurSS?ufr”*ffë.'w 

Le Bureau Kxécutif de cette Société tient à obstination, que de refuser de reconnaître la i« i»r>
exprimer, au nom des membres de 1 Alliance majn toute-puissante qui a formé l’univers. Balance au 3» avril WW.................................................. 1.478,fiCO H

FKNELON.

tés et des talents de premier ordre ;

Nationale, qu'il ressent viement la perte que 
vient de faire notre Nationalité et le deuil qui 
frappe l'Kglise du Canada, ainsi que la famille 
de l'illustre défunt,

L'Alliance Nationale s'associe de tout coeur 
au deuil général que cause la disparition de 
ce distingué compatriote, enfin de celui 
qu'elle était fière de compter parmi ses mem­
bres participants.

Qu'il soit résolu :
D'autoriser le Secrétaire général à adresser 

copies des présentes à 1 Administrateur du 
diocèse de J (diet te et aux membres de la 
famille île Monseigneur Arehambeault.

fl. 4M.846.1»

Caisse Centrale des Malades

ns fi,3(55 (Il Intérêts, etc. $13,188.26 $ 17,«CL27 
:«l mars WW..................................................... 154,l«3.5i

MCI'«KS l>K UKCKITIOX
Au Bureau de l'Alliance Nationale, Montréal.

Québec, 30 mars 1913.
itriputio 
uuct au

Messieurs,
Je soussignée, accuse réception de l’Alliance, 

cercle St-Sauveur, No 138, du chèque No 24870, 
au montant de cinq cents piastres en paiement *((^V5w.2?,Id!

du certificat dont feu M. Jos. Paradis, mon ma­

il était porteur.
Je souhaite tout le succès possible à votre so­

ciété. car une société comme la vôtre qui s’em­
presse de régler ses certificats ne peut être trop 

encouragée.

$ 17i,72(l.77

Déboursés

6.988 :<7
........................ 104,7.18.4"

| 171,120 7.

Balance au 30 avril l»W

Caisse d’Epargne des Cercles

Dépôt*, 31,947.32 Intérêt*,$4r».m.
Balauce au 31 mars l»i:t...............

$ 1.UWDK 
........... 102,410.2.1

DIEU PROUVE PAR L'ORDRE DE 
L’UNIVERS

Votre toute dévouée.
Dame Veuve Jos. PARADIS. f li>4 407.'■

Déboursés

i'S'::
Si j’entre dans une maison, j’y vois des 

fondements posés de pierre solide, pour ren­
dre l’édifice durable ; j’y vois des murs éle-

Montréal. 2."* avril. 1913.
ries Remb-uist 
.m e au 7x0 av i il K

201 :
,110.2

Cei
liai

S
M. le Secrétaire-Gén.,

Je m'empresse de vous offrir mes plus sin- 
vés. avec un toit qui empêche la pluie de remerciements, pour la sympathie que
pénétrer au dedans : je remarque, au milieu, j „j 
une place vide, qu'on nomme une cour, et qui mon mari.

$ 104,407.: ,

Caisse Générale 
Recettes

de* Malades, (5U/.)............... J 1.370 (.2
.00 Drt. X Hon. 1211.00.......... 2 744 -
irnitures, $403 35......................... 642 7

Dépôts RK prêts. JIM.00.... 154.*.
•ier* $248.84.......................................... 248 *4
• JII.24 Frais aud’lion $2l7 iio 2:1121 

56 811

• S'ï
$ 8,128.0.

de vous, if l'occasion du décès dereque

Je ne liais tro]i apprécier la bonté que vous .«ritaUm! rSâi
Revue $13» 35 
Iutéiêts $0.87 
A ssii i a
Fondsde Secoure 
Divers, $55.8"—

est le centre de toutes les parties de ce tout ; 
je rencontre un escalier, dont les marches UVcz eue de m'envoyer dans un si court délai

faites pour monter ; des !,. montant de ma police.
Kn espérant que lu manière courtoise dont

sont visiblement lier Offil

appartements dégagés les uns des autres pour 
la liberté des hommes qui logent dans cette vous traitez vos membres vous attirera de 
maison ; des chambres avec des portes pour y nouveaux sociétaires, je vous prie de recevoir,

remercie-
Balancr au Tl mars l!l 3..........

entrer, des serrures et des clefs pour fermer encore une fois, mes respectueux 
et pour ouvrir ; des fenêtres par où la lumière ments. 
entre, sans que le vent puisse entrer avec elle; 
une cheminée pour faire du feu sans être 
incommode de lu fumée ; un lit pour se cou.

Déboursés
Organisation, $697.7» Propagande fl 471.85— $ 2,1*5»
Fouriiituies......... Revue, $3u.(!().......... .................. „ 3».'"

liêre, $10.93 Post., etc. $96.28 Papeterie,

Salaires. Officier»,$738.32 F.mp.Bureau, $1,408.2»
Divers illiireain *:Mi.27....................................................
Frais voy off. $:to 70. Session C. (î. $25 INI 
Inspection $742 12 Knquètr», $...
Ass Gar.Off. Cl. X .11 F $ Rei

Divers $2.(ft...............................................

Balance an T') avril BUT....................

Votre toute dévouée.
Clodle BOrRGOt'IN 

Mail. L. TRK.MBLAY.

INKUHOLOOIË
DÉCÈSADMISSION iihoursvimiil,Médecin

Rzaminatenr 1"NOMNo
il | Date u£ Date I 6 |Cercle ou B. P.

$ 8,12*-.

.... f500 12-11-12 53 
1000 11-2-13 52

X&îS :S
£

Sîi| 2 
SîS 
ÜS
B4S S

Pneumonie 
Accident 
(last ri te aigue 
Tuberculose j.ulm 
Accident

L. N. F. Cypihot 
N. G Migras 

; A F. Jean uotte
G. K Larin 
K Chicoine 
J. U. l.alonde
H. Archamb:

Colapsus cardiaque C. A Daigle
5» Pneumonie N. Hébert
25 Fievre typho.de G. K Cartier
31 Diphtérie O. K. Larin
48 'Tuberculose pulm A. F. Fleury

I Tuberculose pu Ini p. P. Renaud
IParalysie générale C. A. Daigle

« S: U: & en Ti-12 y.
I 10 1*4
12-3-01 
14 fidtt

ID5-23
t-il-12^

“iïl
24-2-95
34-8-02
19-10.96

1480 Roger G roui*
1481 Kustache Tardif
14*2 Higaouette Félix M St-Pierre 8
MB Jos, Vaillant 32 St Jose, h 1
1481 J. Misael Bourgeois tu St-Bernnrdm
1485Art. C.cofirion I» Mont-Ko
148' Romeo Forget 2» LaSalle
1487 Louis Leclerc 42 Bourget 79
14*8 J Rte Gosselin 5 St-Valentiu

Aimé Bélanger *2 Notre Dame
Georges Martin 21 St-Joscph _1
Arsène Champagne 29 Lanoraie 71
Rosario Leblanc 19 Duquette 320
I*. Adj Bigaouette oti Jeanne 1)'A

Resumél'i
Néphrite
Péricardite■Si ‘ $1 478 650 t 

. 104 738.1.
2.887 t

"•AK

de Dotation, surplus
des Malades......................

isse Générale 
Caisse d'Bpatgnes.
Surplus de remise .

suit Caisse
ïîîil j SK

1(91
i v-: $1.743,715 ' I

rc 53 10ü0119»
Placements des Fonds

ANNUITE AUX VIEILLARDS (70ans)
CERTIFICAT DE DOTATION

ADMISSION

... $ M3 450
Municipalités 
Municipalités 
Prêts Hypothécaires 
Dépôt Gouvernement, N H. . 
banques Hochelaga. Provinciale, Naiioua7e. 

Epargne, C. B. of C......................

Scolaires

1,138,2)il .’T
ANNUITE.Cei 

P Al ........... 13,903 7
..........  61,3H4 O

$1,743,715.23

Moulant EchéanceCercle ou B. P. Age
Iaitneu

Bruchési 136

Kràriir *’
St-Pierre 8

21-2-98 ! $1000
27 2-tJN i BMW

H-ÎÜ iS
3 7-93 201 Ml

18 I 13 Attesté A Montiéal, 30 Avril WI3 
jjj Certifié correct. (Signé), A LF. ST CVR, Trés..Gé

MIGNAULT, {'Auditeurs.I , La"

I.’Alliance Nationale, Montréal, Juin 1913, Vol. XIX, No. <1U
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I.’Allliini v Nalloiiiili-, Mimtn'nl, .Inin 1!I|:|, Vol. \l\, No. 5 7
ACCU8K DE RECEPTION No r., ci

N--C, N il d, HU,.,.. Vnr PI,.,. SA.. » 1,1 C"‘"
Mann.i,neuve; Item Belanger. T.. 11» Principale. Kéim. No MO ,'l VERDUN. I. A A I -rlair. < 1. Sj«

•' “I ,l av,réception ,|h vo.ro g'S:

chèque lie mille piastre!. Pli règlement 111 rer- :”V ï. CI ., , ,, „ . A . s. Lamarrhr. Mil i:. « T. R un deni. mm ., an
lilleat de dotation, dont mon époux, Al-aêne II. plijac r>avci, T_ Rénn. 4r iim . Vl,e« M Dam'Viravri. xi,. No "ni- n.m,|«ïf.,|.AIIlî,'n,Monlr™l. T. niai,. Pré, 
l 'hanipagne était irorteur. a î" f,1 St-HYACINTJIE. line SlÇcrmain, N P., 2X6 Liverpool; I, I'.,maint'. S V et T . :17«fl,a,Irvoia

•le suis heureuse de vous offrir mes renier- DrC.ro' !.. ta, Cnmiï. Md -K?"ai 1 2 <;irouar4.nlt™in x'cl^roîJ'xiiî!l,Ml„ni&,i '"it" î'u"liml'>"'\
elements h.en sincères pour - empressement ^.Ÿ-JTSrS»8}» ffriKUve. ,.. r„r,in. ' <VV

avec lequel on a fait droit ft ma réclamation Fi. i Br avenue; i.-n. A. Onimal. MO. S A., sa pan
Ve,........s me croire, votre bien obligée. W?*W A*" Ré™ S' «.VfitfÆSSSiS WW,

No 72-C1 ST BARTHELEMY. Rêv. Régis Monin. T 7. (.airain ; Dr K. IVHicr. Md. E. I&20 Rlv. St- 
C hapelam; Jns. Lafontaine, Sh. PG.; Oct. T.apierre. Laurent Ri un. 2e. 4e mar . Edf. Ilq. des Marchands. Rli 
pre,.; K. Landry. Md.-E.; Chs. L’Heureux. S A. et T. , No 172 VI FRONTENAC. Montréal. Armand Le-
Retin. 2e jeu. 7.30n. p.m. françois. Près.. 474 Monlealm: 11. Mongvau. S A , .'54*

No TR CI ST JL A N. î.ionel Grégoire, S. A.; A.-K. J *cji*1e; Ceo. P. Vian, T, 60!» I terri. Kciin. 2e, 4e. I un ,
L heuyer, T.. 40 Jacquet Cartier. Rénn. 2c et 4c mere.. de Montigny K.. Mi. -« m
7 121». p.m.. xallr Grégoire. Xo 173—Cl. CONTANT. Montréal. I L. Ainpleman.

Xo 79 Cl noVRGKT. Montréal. A Corsin. Md.-IÎ.. l>r«-5 •* ' loif ier s A in < anirr : i Hdm l.eco- i. 
2S2 St Xnd'é : Tel. E 3766; J !.. Martineau. T , 224 ,r 1 ,249a Mentana; JH. lia «tien. Md. E.. 17»i Vi«ii»
Montralm. Rénn. 2e et 4e mer.. 7«1 Ste Catherine E ,.lon.l 1 «i1- ,,»|l *>». 3424 Rénn 2e. 4e mere.. 6«7

No so Cl PIERREVILLE. îî !.. Shooner SA; R. de^\|om,gnvi '.«-t. S h. pu­
rent pas T- R'Otn dern. .Iim . 3h p.m.. salle Shooner ,„N'> 1 *4 —Cl. SI-JLAN de la CROIX. Montréal, a.at
ge. nous ,„N° R2 Cl ST-vASIMIR J.Ern. Carrier. S A.; Henri •^f(fr'l,','!r f'>ré' R*• Gnimle Avmm ; II. iMiadi*. > a. et l

n ABrTv"ÂÎ!’kiE's.- ......c Cercle; SI,. P. C... SSÜ&J" ^ ' «*• " '* dî'ô&K"»ÎTiÆ * “ “,k

Mihstitut du P. G.; S.-A., Sec.-archiviste; T., Trésorier; , NTo 92—Cl. ST JOaCÏÎIM, ï.ouiseville. T A. Vade- . No 17' CI. PAPINEAU, Montréal. R. Iiuberdeau. S
Md.-h-, Médecin-examinateur. hnneorur. S A.; I..-A. Nobert, T. Rcun. 16 et dern. du LV* 23 Dufresne; L A. Eavrcau. T . 31 Dufresne. Rénn

Le coût de l’insertion d'une carte est de $1 00 par mois- Edifice Rélair. 8 30h. p.m 1<ir et 3e Itin. salle Granger. 82 Iberville, 8.15h. p.m.
ligne un oartic de ligne d’imprimé, par année. No 100 Cl ST FRANÇOIS d’ASSfSE Rcniccvilte !■ i"!1 Vl mS t,1 A M •t'1'1-- Co- "nlfe Anatole Ite.in

E.O. Eemieux. SA.; I A Angers. T. Rénn. dern! A ’T • fr,

18 Centre; ftfc» te ['Mi "a.^" lï'ÎTE^K. ^^rîîs^^^ /
l .n, S A.. 201 Versailles; Ern. Mouchard. T.. 32 Coursol. S. Paquet. S.-H.; Tos. Pon'in Régin. T. Rénn. dern de S V - ï i |S f ' H°S/fci’ Cl|amp1ain. J.-P Hou-
3%XHK-W.lA^,rf-Mî|kAS:;«é 'n- S%PterV.Vpi2v«,,v. P. Rancour,. 7^,17 7

NoC5 Cl Vi L1."e M AR! I;.'' Moniréal Kd ?tandet, S A.. * NTo *108' CL '"cif AMPLa/n. Onébec. Rév. Adél Tur- « JOh^ïm ^ C‘ Mé""’ ^crn u,m ’ ^ll^ï'crmn.

;vn? ^AÊRhH mm s .m ^ W% *mmmimï mmsmmw
ï.VMlvrA'sîs.A* dÆ ^r^^r^tù%^niéùrs,
.ic Boileau, S A., Isle llizard; A.-Z. Libersan, T. Rcun. {Iî, 117 n çV Ai-rtrcr» x, . , , , r- c , a,'v * Jnimn,*C'„??.l,ev For”‘“r* Vathulin„,s. ,
"n= «îb? siWiARuis.M^rrv-a.\°,vv.^.dVVUVSn^'r.L'j;Îsîr,;s 
' i«,ÿ«i,iîtu%,;;'îï:........ ...... iît!vs.^-tectæ-.ï-

»»Ac^ WŒ- ,74?**» Tri'ï! LWi-f ‘k

SkHsSeI 5Fï;^
mNf22b^rsf'sTÀNis™gUf„*UDc,„l,,c„„i,. Hmcr ^ *. A Mr i'TJ

non, S.-A.; 1 hs. Durnm, T. heun. dern. vcn., 7h. p. dim., aprOs la messe, à la salle Riron ' *> h. a m.

>SSfiTOîis,tAT«a.*c &££•='" ,tmmmïm*
No 26—Cl. ST-LOUIS de TERREBONNE. M. Vebbé No 135-CI BRUCHESI. Mou,réel. j.-M.-R. I.ariclic. ««"• VI1- SA.: I É. 'Dioum.'t. S’S

.1,-s. Comtois, chapelain; J. Art. Limoges, Prés.; Alf. mre, S.-A.. 366A Montcalm; Art. Dufresne. T «10 ,c de ,;l vieille école. 11.30h a m.

?%sïK"Xmt ,tr h"™ck «*“ -s; *"•
l.c Dugas. Pres. ; Mag. (.ranger, SA. ; Angclbert l'o- No H à Cl. ST PIERRE aux LIENS. Ville StPicr- sliiie. Art l.anriec' S A • Ml CR ^,C ’ r!.IN,'. r"ok

^iIÆnsÂÎÆi«i5t,^,e?fflUM. Châle,. S. \'^uVE' Ùîï ........ . ........ .. “'Su

r3c d,m- :au: -vwœ» » k
' Y <J47* n ïi-'vl’Sr^™1|UJ' cü«î M • irfiStidem.'^7h!' Il r,'l,'l<é,m' 2e ’et" 7e jele.H'n ^îeVri^Sh"'^ m ' '' pres’ *X6 King-' \il" C ' Il'K‘ SI,rJb.rool“' N l'rim.

ëï'gfr:;;;!:
No ée-n Rirw I, „K .. . , . , b e, 4e ven.. 777 Henri-Julien, Sh. p.m. .h, vMoVé'"""' '' l<‘"" S* dim- » U,, salle publiq™

ïwaSÊrr;:: t ;f s•ÂSÿssié,r;r : “ :;:r 4MW~zr^rrs• K<u"- 3* «k p m- soubesscuient église du S C e, T. WnaVil"®.!.^ Sa‘ÜlV.'Aud«"'S'A

Cé-lé, Prés 
et T. Réut

; Z 
n. 2c

Id^noruie, ô mai. Il» 12.
MoiiKiottr (L Monet,

Ser.-(îén. Alliance Nationale.
Monsieur,

Dame Maria ROUILLA KD.

CARTES DE CERCLES
Lorsque le cercle porte 

varoisse où il est établi, le nom <1 
n pété. Les noms des comtés ne 
If cas ou les paroisses portent 

comtés différents.

le même nom 
m de cesd

ville ou la 
lernières n’est pas 
indiqués que dans 

mêmes noms dansle?'
les

l'oPour ce qui < 
ni dehors de la 

ntio

fficiers. s’ils 
Use où le cercle «

1 —Cl.No 
S C

ge. S A. et

Æ Slief 
dim. après

Ville

.E

m Deveau, S. 
salle publique\ ac :

C. Gi-

L.-A, Rrius- 
crn. dim. sal-

1
m



Cd-«'"ï Droits d’entrée pour devenir membre de L’ALLIANCE NATIONALE
“l’Alliance Nationale ”

Pour certificats de participation de I^WO ......................
2 oo

................... 3.00
Droit d'inscription â la Caisse des Malades. ................. 0.W 57 f Avenue Viger
Honoraire d examen médical............................................... * w Téléphone Bell : Est, 3017-3018

No 251-Cl. de la PF.LTRI E.Rork Island, 
stead. Cieo. Boisvert. S.-A. et T. Rct.11.

ST-VKNANT. rariuctteville. Co. Compton. 
< i|, Cliicoine, S. A. et T. Rcun. 4c sam., à 7h., salle des
1 Noll,2M-al,AlvnÎABAgKA. A. A richer, n.j 

T. Rcun. 3e «en., 7.30h. p.m,, a 1

pdbliBk par

La SocifiTé de Secours Mutuels 
" L’alliance Nationale ”

A MONTREAL

i..ii
No ;r,i Cl.

f niéiei
wonX. Içemicux,

d<No‘"65 -CI. RI VIERE à PIERRE, Wilbrod Voycr, S
A. et T. Rcun. 1er dim., 21,r». p.m., salle publique du ______ _________________________ _— -----------------------------

‘‘nTzi: ci. royal. Montréal l-d. Marcotte, s.a. Tarif ,je8 contributions mensuelles

~

B. P. Boite 37

OFF ICI KHS GENERAUX
S. G. Mgr P. Bruchési . . Président Honoraire
S. G. Mgr. G. Gauthier, . . . Aumônier

BUREAU EXECUTIF
; Ls-Arsène Lavallée C.R. Président Général
1 P.-C. Laberge, arp. géomètre et ing. civil,

ier V.-Pré» Gén.
- Cits Duquette, comptable aèrae V.-Pré».G4n. 

Georges Monet, comptable Secrétaire Générai
A . St .-Cyr, courtier Trésorier Général
Théo Cypihot M .D., Médecin en Chef
Kug.-H. Godin, avocat Aviseur Légal
L -O. Dauray, N . P........................................ Directeur
Frs Vauteux, avocat............................. * Directeur
P.-Il Bédard, M .D.........................................Directeur

A. Lapierre, M. D............................................Directeur
J. I). Viau, architecte ... Directeur
Jos. Contant, pharmacien . Ancien Prés. Général 

Département d’Organisation et d*Inspection 
. . Inspecteur en Chef
. . . . Organisateur
. . . . Organisateur

Organisateur 
.... Organisateur 
. . . . Organisateur

1
302 Cl. OKA. Adolphe Uiéné S A.; Art. Chèné,

T N^ïSi 3adi"f.Al.KXA6nRF;UC.:: Iberville. Joseph 
Bergeron, S A.: (Vermain Raltce, 1 Rcun. 3e dim., après 
l.i mi'.sc. à la salle publique.

2

2
«v ii'u c.i
Cbaleaubriand. Réuu. 2. et 4, mere., a «h. P», «Me 
Ravm.md, 3163 St Hubert.
> m ' T.1 Rdum'lîii'me nMiS

”£*CSra«^Ni." drnî?- mÎE
n m.. salie à Dalhousie.

! 2

2

3

3 i
'J

J.
? :!

I I
2

„:s a : »,

Rénn. 3e dim 1.30b. p.m.. salle l'.dr Ouellct.
No 323 Cl. ARCHAMBAULT.

Arb T. Bastille. S A. et T. Fenn.
ClNo *325Syri.'moreau.

12 chs Duquette, . .
jj G.-H. Vaillancourt,
jr, C. Manseau . . .

J. K. Alfred Arnaud,
! J.-K Arnault, . . .

J.-E.-O. Beliveau, .

320 Cl.
2■S 4

5 i
C.rand Falls, N B. 

â 8h. p.m.,

UT. St Marc, Co. Vercbères. Cio- 
et T. Rcun. 1er dim., apres la

Tarif des contributions mensuelles pour un Certificat 
d’assurance au décès Oie entière)

PLACEMENTS
A, ST-CYR, Trésorier Général 

Heur** d« Bureau • 111) A M» • 12J4 P. M» 
Percepteur (Art. 198)

H JODOIN. 37. AVENUE VIGER
MONTREAL

SiSs"?^'® I
Hubert. Rcun. le. 3e mere.. Rb.. »M Bélanger.

q «V
i-rrnlr Sle-Madelelne. rire Bloomfield.

. . . . . .  srV. ÎSTSA:
MM

ifl' ir tvmir Rnxemnnt Rftt». !« Vt 4c vetv. Rb. p.m.. 
salle Millier, coin 6c a» et Manon.
^ ri ,r,cli'cb,N'Mnd,rrr. ÏÏU..Tm£:

* S,0Tj«,,CIPU 'TUQUE.' ton’ o„mpl,jn. HIM. Can-

ïta Mn,'i.nnficip!£* ' T ^ ’, ij !| | * |J î Aprt» 20 an* d'opération

s I i 1 ! ? 3!S MVI^-S-tSKYilS

S ! 5 ! ! 5 « — JiS"d"T":
MI.I Dcraric Rcun. 1er. 3c mer. fin. p.m.53* HUI Hccane 0,1 3 4 ..................................................

V.. 141 ri I.WALLF.E. Montreal. R. T.efrançm». S. i ! I___________ '' 1__________________
(1,52*11 Gilford; H. Rolamctra. T;. 464, jteLnnaudière.------------------ —- FONDEE EN 1900

U)(WJ,,!ï!îrtoM. Banque Provinciale
3® xt:*zP»TS^"V^ n.”»S: du CANADA
a.m.. salie l,e boeuf. , _ *,on‘

Cl MORIN VILLE, Alberta. J. A. Nantel. S. 
t Lavoie T. Rcun. 2e vcn. 8h. p.m., a la

vis O.

II L Alliance Nationale12No 330 Capital «le Iténerve
ns an caisse de dotation, (assurance 

de vie,) 30 Aviil 1*18 
Dana aea cniaaea localea dea tnaladea, 

au 1er Janvier 1912 . • . 
jj !|V. Dana sa caisse centrale dea tnaladea 

30 Avril 1913 ...

$1,478,650.14

281,454.66
20 2:îI 2

. . 164,738.40il 7 20 
7 50

’J
Total 1,924,843.20ï£2

2
lei Avril iflM 

Juin 1913 847
règle au 1er

92

i

7 et 9 Place d'Armes, Montréal. 
Président : M. H. Laporte,

Gérant Général : M.Tanerède Bienvenu
$2,000,000.00

3J $1,588,866 11

m Département d’épargne ordinaire & 8%
70 48 Succursales dans les Provinces de Québec,

d’Ontario et du Nouveau-Brunswick.

“lin sW'o'Vn.^îf.vmRidge. s- !» L dèpots^a cette Institution.
A»? lith?-riSc*ûb!* 1^$ « J . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ”
bol», S A C T Proie,,, l«„n. 3e d,m.. 6 1 ec»le P„ ^ cot|.„i„, men..,elle e.t importe p.r le. ..... ....................................................................................

Banque d’Hochelaga
M T CRé,m0,3eR,dim:: 4h°*-ifo’u^n" «rt..w.....M..........e..e.rtrt.e^... MONTREAL

No 379 - Cl. POTHIER. ^ Man ville, R.L F.-(V Tou|)in.

St-Germain,Guérii & Kaymond
s,r«-c,. FR/Lc„i44fbviw

«ocket. RI. Mme Xépli. Lemon ceux. S.-A. et

W“,éb,6.'“""
No üKi Cl.

Melle Florid 
te mar.. Kh p ni..

Nn 354
TauxAge Taux Age Taux ] AgeA : Me; 

salle publi 
No 355 Cl.

A.; Joa.
dCNo 364-C1. ST PAUL de* METIS. Alberta. L-C. Tbé- 
rien. S A. et T. Rcun. drrn. dim., après grand messe, à
' NoC3fi6 cîlleCALCARY, Alberta, 
et T., 1027, 19e av. S. E. Reun. 3e

ctpltïl PÏ’yV.V’Sur'plu.'.u 
Décembre 1912 -$U (iO 

«0ü? J0|0

ü
75
SUJ.-L. Olivier, S. A. 

lun., 8h. p.m., i la 85
un!ü

id

Capital autorisé : $ 4,000,000 
$ 4,000,000Capital payé :

Fonds de risem et surplus $ 3,000,000 
Tofil de l’actif eu-deli de $32,000,000

AVOCATS

30, RUE SAINT - JACQUES
Won,

T. Le Banque a VINGT-TROIS bureaux dana la ville.
reçoit les dèpûl^d'èpargne leajtrtla^peuTMt

d'iuttrèt DBUX FOIS par aînée.

salle 4e la
elle

cket, R. 1. 
ii k Rèun.

MARIE-AN 
a K. Bourque. S.A. et T.. 57 Comstoi 

salle des Forestiers, 8lt> Main. Imp. "Isa Patrie.'*

L’Alliance Nationale, Montréal, .Juin 1013, Aol. XIX, No. o8
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